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DES REFUGIES ONT LA PAROLE

1. FOWL queLs	 avez-vou2,, dd. quitten vot/Le
payz et qua a "jtJ votAe ,i.tin -dizaiAe avant d'aitAi-

out. au LuxembouAg?

Les motifs pour fuir le Vietnam etaient les m'émes
que ceux des Russes qui quittent leur pays, que
ceux des Tchecoslovaques qui quittent la Tchecos-
lovaquie et que ceux des Polonais qui quittent la
Pologne. Je n'aurais plus pu exercer ma profession
au Vietnam si je ne m'etais pas plie au systeme
communiste, ce que je ne voulais absolument pas
faire.

Nous etions 3 membres de ma famille a quitter le
Vietnam, ma femme, ma fille et moi-même. Nous
avons	 payer tres cher pour pouvoir partir.
fallait payer le bateau et de quoi vivre pendant
la traversee. J'avais déjà fait 4 tentatives de
fuite auparavant, mais toutes avaient échoue, soit
parce qu'on n'arrivait pas a payer le bateau, soit
que l'argent manquait pour payer la nourriture
pendant la fuite.

Nous etions 88 personnes sur un bateau de 12 m de
long et 2,5 m de large. Nous sommes restes 8
jours et 7 nuits sur la mer, dont presque 6 jours
sans rien manger et 5 jours sans boire autre chose
qu'un peu d'eau de mer. Une personne est morte
pendant le trajet en bateau, et 2o personnes se-
raient sans doute mortes si le voyage avait dure
une journee de plus. On peut dire que presque 5o %
des Vietnamiens qui ont tente de fuir sont morts
en chemin. Nous avons echoue aux Philippines 00
nous sommes restes 3 mois dans un camp de refugies
vietnamiens avec environ 3 000 de nos concitoyens.
Au bout de 3 mois, l'ambassade de Belgique a se-
lectionne 7 personnes, et parmi elles ma famille,
qui allaient etre accueillies par le Luxembourg.

2. PouAquoi avez-voao c6oi6i te LuxembouAg come
par/6 d'accueiC?

Jo voulais aller en Europe, soit aux Pays-Bas,
soit en Allemagne.

3. Qua. a Jt -e t'accueit que y ou.s avez tAouvO_ au
LuxwbouAg?

A Luxembourg nous avons ete accueillis par le
Service de l'Immigration qui nous a loges a Berg,
dans Line maison de la Croix Rouge. Nous sommes
restes 3 mois a'. Berg et nous avons ete parraines
par un groupe de contact compose de 8 familles.
Apres 7 mois de sejour au Luxembourg, le groupe
de contact a pu me trouver un travail. Je leur
suis tr.-es reconnaissant et je les considere comme
des membres de ma famille.

4. QueUe e6t actueUement votAe vie au Luxemboun_g
en tant que	 potitique (vie de ()cumlite,
-0Lavat, Ugement, iniseAtion Jana ta aociJtJ
tuxembouitgeoiise)?

Pour moi la vie au Luxembourg est tres difficile.
Ici chacun vit et travaille pour soi, pour sa
famille, mais au Vietnam il y a une convivialite
beaucoup plus grande avec les voisins, tout le
monde forme une seule et grande famille. La plus
grande partie de ma famille est d'ailleurs restee
au Vietnam, mes parents, mes freres et soeurs
et mes oncles et tantes.

Au Luxembourg il n'y a que 3o personnes qui sont
d'origine vietnamienne, nous nous retrouvons quel-
quefois entre nous, mais j'ai le sentiment que
l'on doit s'adapter la 00 l'on vit.

5. Comptez-vouz A_etouiLnut. um _loan danJs votAe pay?

Quand le Vietnam ne sera plus communiste, j'y re-
tournerai tout de suite, car je me sens Vietnamien
a loo % et il n'y a rien de plus beau que mon
pays.

1. POUA quet moti(1 6 avez-vou da quittul, votAe
pa06 et qua a &U. votAe itin -CftaL'te avant clicut,u1,-
y en au Luxemboung?

J'avais déjà voulu quitter la Pologne depuis long-
temps, mais j'etais etroitement surveille (contrO-
les frequents 8 n'importe quelle heure de la jour-
née, arrestation avant des fetes ou des manifesta-
tions). Comme tous les ouvriers j'etais membre de
Solidarnosc, et, par suite de renseignements que
j'avais pu obtenir, j'etais sOr que les Russes
allaient envahir la Pologne. Les Russes etaient
aux frontieres de la Pologne, l'atmosphere etait
tres tendue, il y avait un grand desordre politi-
que et la milice etait un peu en attente. Le mou-
vement Solidarnosc avait fait naitre beaucoup
d'espoirs, mais j'etais sUr qu'ils n'allaient pas
se realiser. Quand je me decidais de nouveau a

partir, je constataisque cette fois-ci, c'etait
assez facile d'avoir un passeport touristique
pour l'Autriche. On avait l'impression que la
milice desirait voir les gens partir.

Je suis reste quelque temps en Autriche,dans un
camp international pour réfugies politiques. La
population du camp etait polonaise a 99 X, plus
quelques Tcheques, Hongrois et Roumains. A un cer
tain moment j'ai entendu que le Gouvernement lu-
xembourgeois accepterait un contingent de loo
Polonais. J'ai presente ma candidature et assez
rapidement j'ai su que je faisais partie de ceux
auxquels le Gouvernement luxembourgeois accorde-
rait le statut de refugies politiques.
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2. Pou'Lquoi are:-voto	 Cu LuxwbouAg come
paip d'accac,a.?

Je voulais rester en Europe. J'avais fait des de-
marches pour aller soit aux Pays-Bas, soit en Fran-
ce ou en Belgique. Mais j'ai partout regu une re-
ponse negative disant que le pays n'allait plus
accepter des refugies polonais.

Apres mon depart du camp j'ai su que la Suisse
aussi avait accueilli loo Polonais auxquels elle
donnait le statut de refugies politiques.

3. Qua a Jt0 t'accueit que vom ave.: ttouvJ au
Laembott.,'Lg?

Je suisd'abord arrive A Berg avec le groupe de
Polonais et j'ai suivi des cours d'allemand a
116tranger.

4. QueUe e5t actueUemeat votle vie au Luxembotag
taat que	 potitique (vie de ziamitte,

t'tavait, ,Logolleftt, inefLtioa daa6 ta i5ociCqj tu-
xembouAgeoZ5e)?

Je travaille uniquement avec des Luxembourgeois,
mais il n'y a absolument aucune discrimination et
aucune difference entre moi et les autres collegues.
Les Luxembourgeois ne sont pas racistes mais ils
sont beaucoup plus ouverts et ils acceptent plus
facilement l'êtranger quand il parle leur langue.
Je dois dire que les gens simples sont beaucoup
plus gentils avec moi que les gens riches.

La Crotx 1L-41 141, t32,

5, Comptez-vouis "LetouAnen uw jowL	 votPLe pay.,5?

J'envisage d'opter pour la nationalite luxembour-
geoise et en tant que Luxembourgeois j'aimerais
pouvoir visiter mon pays comme touriste.

1. POUA 9ue:t5 moti avez-vom dd quitte« votne
pulp et qua a CV, votAe itin -OtaiAe avant d'avli-
veA au Luxembouq?

J'etais delegue syndicaliste depuis 1958 sur di-
vers bateaux ainsi que militant du FRENTE AMPLIO
et je figurais sur 5o 000 affiches publiees en
faveur de la REFORME AGRAIRE.

En 1973 apres un accident de travail A Breme,
suis retourne en Uruguay sur des bequilles.
Apres le coup d'Etat du 27.6.1973 il y a eu une
intensification de la repression des militaires.
J'ai demenage discretement avec ma famille a la
campagne. Mais les tracasseries administratives
et les mesquineries policieres commengaient, vi-
sant notamment	 m'empecher de trouver du travail.

Inquiete, plusieurs amis non refugies ayant dispa-
rus, d'autres revenant avec des airs absents et
malades, voyant mon pays s'engouffrer dans une
terreur paralysante, j'ai compris que ma vie se-

A ccue;	 d ' un relu 9 ;e: pol;H T.,e clans uo pays ,i6.moc..r.,AHTAe

rait plus sOre a l'etranger, ma pension d'invali
de etant attachee uniquement a ma personne. A ma
demande de visa pour la RFA les menaces se concre-
tisaient. Soumis un interrogatoire serre, j'ai
fait l'objet de divers mauvais traitements par la
police militaire. Relache et obtenant finalement
mon visa, je suis parti immediatement.

En l'absence dune ligne directe entre l'Uruguay
et le Luxembourg, des escales sont necessaires
dans deux pays. Apres une escale a Madrid-Barajas,
je me suis rendu le meme jour a Frankfurt et par
train je me suis rendu a Luxembourg.

2. Pourcquoi avez-vou choiJsi te LuxembouAg come
pay de A.euge?

Mes relations ayant toujours ete tres bonnes avec
mon demi-frere qui habite au Luxembourg, je pen-
sai qu'il allait me recueillir. Suivant son exem-
ple j'ai pense regler ma situation en demandant
une autorisation de sejour simple, esperant evi-
ter ainsi des ennuis	 ma famille restee au pays.
Apres deux refus j'ai demande l'asile politique.
Durant cette periode des Luxembourgeois m'ont
accueilli.

3. nuee a "(t -(7. t'accueitAue coats ave.: tAouvJ au
LuxembouAg?

Apres de multiples malentendus j'ai compris que
c'etait a moi de faire l'effort pour m'adapter a
mon milieu et a ma nouvelle situation. J'ai donc
suivi le cours de frangais a l'UNIA0 et des cours
du soir en Technique Menagere, en electricité,
santaire et menuiserie. Actuellement je suis des
cours de luxembourgeois, et je desire suivre
aussi des cours d'allemand. C'est necessaire pour
trouver le moindre emploi et j'espere lire et
comprendre ma correspondance avec la Caisse de
pension allemande, aider mes enfants...

4. Oue:Ue eAt actueetement votA_e vie au LuxembouAg
Cu taat que 7LJ,/) u9i pottique (vie de (pHitte, tAa-
vait, togmeftt, ,LaiseAtion du/lo Cu i5ociJtC, Zuxem-
bocoLgeoe)?

Depuis janvier, le droit d'asile m'etant enfin
accorde, de multiples demarches sont en cours pour
regler mes papiers comme citoyen qui n'a pas be-
soin de se cacher, demarches visant	 trouver un
domicile, une carte d'identite, un passeport de
voyage, de visites medicales prescrites, l'inscrip-
tion a l'administration de l'emploi, des demarches
pour mon permis de conduire et des demarches pour
faire venir les miens.

J'ai eu la chance d'avoir trouve beaucoup d'amis:
Luxembourgeois et autres, prets A me faciliter
l'insertion dans la societe luxembourgeoise, a
me renseigner sun la facon de surmonter les diffi-
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cultes quotidiennes, de raisonner, de m'organiser,
de me plier ã une vie administrative trbs organi-
see.

5. Comptez-vom fLetouAnn um jouA danz votAe pafpr

m'a toujours ete trbs dur de m'expatrier dans
d'autres continents pour gagner le pain pour les
miens en les laissant derriere moi. A qui la faute

quand on a un regime comme celui de l'Uruguay?
Il faut beaucoup d'energie pour partir, et l'ener-
gie s'epuise. Est-ce sage de vouloir retourner? A
quand la democratisation et les miracles en Uru-
guay? 00 sont les gouvernements qui seraient préts
a donner un coup de main tellement necessaire a
nos pays en detresse?

ACCnIL ET INTEGRATION

DES REFUGIES AU LUXEMBOURG

Le Service de l'Immigration, service social en
faveur des immigres dependant du Ministere de la
Famille, assure depuis quelques annees l'accueil
des refugies politiques au Luxembourg.

Dans le cadre de la reception de refugies il faut
distinguer entre:
1. les groupes de refugies, appeles aussi contin-
gents, qui arrivent dans notre pays dans le cadre
d'une action humanitaire et dont le Gouvernement
a l'initiative (ex. les boatpeople du Vietnam
et autres refugies du Sud-Est Asiatique, les re-
fugies polonais).
2. les personnes ou families qui arrivent dons
notre pays et qui presentent sur place une deman-
de en reconnaissance du statut du refugie aupres
des autorites competentes.

Dans le premier cas des groupes de refugies
s'agit dun programme d'accueil organise des avant
leur arrivee.

Dans le passé quelque 17o refugies du Sud-Est
Asiatique et une vingtaine de Polonais ont 6-Le re-
gus lors de tels programmes d'accueil qui se de-
roulaient sous l'autorite du Ministere des Affai-
res Etrangeres et en collaboration etroite avec
la Croix Rouge Luxembourgeoise et Caritas Luxem-
bourg.

L'organisation d'un tel programme comprend:
- l'amenagement d'un centre d'hebergement
- l'organisation du voyage des refugies
- le primo-accueil et l'installation dans le cen-
tre
- la surveillance medicale
- l'organisation de cours de langue dans le centre
meme ou en dehors
- la recherche de logements, postes de travail
en vue de l'installation des personnes et familles
- l'orientation scolaire des enfants et jeunes
adultes
- la readaptation professionnelle...

L'accueil de petits groupes de refugies comprenant
une vingtaine de personnes, dans un petit centre,
s'est avere une solution satisfaisante.

Le sejour en centre d'accueil qui durait en moyen-
ne 3 mois, tout en offrant la securite du groupe,
permit aux refugies une autonomie relative pour
les gestes de la vie quotidienne et leur offrait
l'occasion de se familiariser avec leur nouvel
environnement.

,r4,0t,o

Dans le cadre du programme d'accueil des refugies
du Sud-Est Asiatique et suite a une campagne de
presse pour sensibiliser l'opinion publique aux
problemes des refugies, une association d'aide et
de soutien s'est creee, dont les membres s'orga-
nisaient en families d'accueil prenant en charge
une famille refugiee determinee. Ces personnes
ou groupes aidaient a la recherche de logements.,
veillaient a l'installation de refugies dens
leurs maisons et avant tout, ils offraient un
contact amical qui allait contribuer pour beau-
coup a l'integration des refugies.

Au fil des mois cette aide s'est developpee en
programme complementaire aux actions du gouverne-
ment. Ces groupes travaillaient en etroite colla-
boration avec les membres du Service de l'Immigra-
tion charges de la gestion journaliere du centre
d'hebergement, de la guidance psycho-sociale
ainsi que de la coordination des differentes
actions.

Il faut ajouter encore que les refugies accueil-
lis dans le cadre de tels programmes sont recon-
nus refugies au sans de la Convention de Geneve
sans devoir suivre la procedure habituelle de
l'enquete.
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